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SOLENNITE DE LA PENTECOTE 
05 Juin 2022 – Année C 

 

Chers frères et sœurs, 

Quelle joie de se retrouver pour une des plus grandes fêtes de l’année liturgique, point d’orgue du Carême et 
du temps pascal. 

D’ailleurs le monde ne s’y trompe pas puisqu’il a gardé un jour pour s’en remettre ! et que pendant longtemps 
la liturgie jouait même les prolongations par un octave… c’est encore le cas en « forme extraordinaire du rit 
romain »… 

Pourquoi une telle importance pour une telle fête ? 

C’est parce qu’elle est la 3ème et dernière manifestation visible1 de notre Dieu hors de son Éternel et Sacré 
silence avant celle de la fin des temps. 

Dieu, vous le savez et le croyez, est Un et Trine de tout Éternité. Il est cette parfaite unité de vie et d’amour qui 
fait que le Père, existant depuis toujours, engendre le Fils depuis toujours, et que le Père et le Fils, depuis toujours, 
« spirent » – ainsi dit-on en théologie- le Saint Esprit. 

Et bien dans cette éternité qui s’écoulait, un jour vint où cet amour « déborda » de lui-même pourrait-on dire : 
et ce fut la Création de l’univers. 

En théologie on parle de « Mission ad extra » de la Trinité… Attention l’univers n’est évidemment pas détaché 
de Dieu après la Création…  Il subsiste et existe par Dieu, mais il est de l’ordre du créé et pour une grande part de 
l’ordre matériel et visible. 

Plus tard, trouvant cet univers visible trop loin de Lui, surtout que son chef d’œuvre qu’étaient l’homme et la 
femme s’éloignait de Lui, Dieu résolut – c’était il y a 2000 ans - d’aller à sa Rencontre pour le rapprocher de Lui.  

Ce fut, en quelque sorte, la 2ème « sortie » de Dieu de lui-même : c’est l’Incarnation-Rédemption. 

C’est un peu comme une maman qui voit son enfant qui est sur le tapis loin d’elle. A un moment donné, elle le 
voit mettre à la bouche quelque chose de dangereux ou de mauvais. Alors, elle va s’abaisser pour le prendre dans 
ses bras et lui ôter l’objet qu’il commençait à avaler ! 

Cela, c’est donc la 2ème manifestation visible de Dieu accomplie par Jésus lors de son séjour sur terre. 

Et bien la Pentecôte, c’est – peut-on dire - la 3ème sortie visible « ad extra » de la Trinité si vous voulez… comme 
le ferait la maman de toute à là l’heure en prenant son enfant pour le serrez contre son cœur, lui manifester et lui 
donner tout son amour, le réchauffer, le rassurer, le fortifier, etc.2… 

C’est ce que nous venons de demander par le chant de la séquence : 

Consolateur souverain … 
viens remplir jusqu’à l’intime 
le cœur de tous tes fidèles. 

Lave ce qui est souillé, 
baigne ce qui est aride, 
guéris ce qui est blessé. 

Assouplis ce qui est raide, 
réchauffe ce qui est froid, 
rends droit ce qui est faussé. 

Donc la Pentecôte, c’est cela : c’est cette spiration qui procède du Père et du Fils pour embraser d’amour le 
cœur de ceux qui sont réunis au Cénacle. Un incendie d’amour qui va se propager ensuite dans le cœur de ceux 
qui forment l’Église. 

 
1 Cf. Cardinal Journet. Pentecôte : la mission visible de l’Esprit Saint, In Entretiens sur le Saint Esprit, ed Parole et Silence 1997. 
2 Cf. Cardinal Journet. 5ème Conférence du 04/12/1966. Pro manuscripto « L’Église, constitution dogmatique Lumen Gentium Vatican II » P° 37 sq. 
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C’est pour cela, voyez-vous, que l’Évangile que nous avons entendu a commencé par nous rapporter ce dialogue 
de Jésus évoquant sa complicité avec le Père et le Fils. 

Puis il a fait état de leur préoccupation commune qui justifiait le retour du Fils auprès du Père avec son humanité 
afin que - par l’envoi du « Défenseur » - nous puissions vivre désormais sans peur et amoureusement « sous le 
même toit », en toute sécurité :  

Si quelqu’un m’aime, 

il gardera ma parole ; 

mon Père l’aimera, 

nous viendrons vers lui 

et, chez lui, nous nous ferons une demeure. » 

Ainsi donc aujourd’hui, que fêtons-nous ? 

Et bien, nous fêtons le début de cette famille des enfants de Dieu qu’est l’Église qui a pour tête le Christ et pour 
membre les baptisés et qui a pour esprit de famille, l’Esprit Saint. 

L’Esprit Saint qui - nous disait saint Paul - atteste à notre esprit que nous sommes enfants de Dieu et nous fait 
crier « Abba ! », c’est-à-dire : Père ! et nous fait héritiers de Dieu, héritiers avec le Christ, si du moins nous souffrons 
avec lui pour être avec lui dans la gloire. 

Nous l’avons vu dans la 1ère lecture :  

Le jour de la Pentecôte, l’Église montra le bout de son nez comme les nouveau-nés sortant du sein de leur mère, 
tandis que leurs poumons se remplissent d’air. 

L’Église n’était alors qu’en gestation peut-on dire… 

A la Pentecôte, le souffle de l’Esprit, cette oxygénation à plein poumons pour respirer l’Esprit Saint est par 
conséquent descendu en Marie, Mère de l’Église, puis dans les apôtres, colonnes de l’Église, puis s’est répandu 
dans le cœur des Parthes, Mèdes et Élamites, habitants de la Mésopotamie, de la Judée et de la Cappadoce, de la 
province du Pont et de celle d’Asie, de la Phrygie et de la Pamphylie, de l’Égypte et des contrées de Libye proches 
de Cyrène, Romains de passage, Juifs de naissance et convertis, Crétois et Arabes…  

Et c’est ainsi, jusqu’à la fin des temps ; jusqu’à ce que l’Église ait fini la croissance que Dieu désire lui accorder… 

Comme le disait Saint Augustin, " Ce que notre âme, est à nos membres, l’Esprit Saint l’est aux membres du 
Christ, au Corps du Christ, je veux dire l’Église "3 

C’est pourquoi d’ailleurs la Pentecôte est souvent l’occasion de moments forts de la vie de l’Église, comme les 
Confirmations d’adultes non confirmés enfants, ou encore le pèlerinage Paris-Chartres ou le rassemblement des 
SUF à Chambord ou le Frat à Jambville. 

Ce n’est pas parce qu’il y a 3 jours fériés et qu’à priori il fait beau en cette période de l’année !!! 

Non ! c’est parce que, de fait, c’est un jour fait pour la vitalité de l’Église, pour une oxygénation à pleins 
poumons ! 

Chers frères et sœurs, 

Pour reprendre la citation de St Augustin qui affirme que « ce que l’âme est au corps, l’Esprit Saint l’est à l’Église, 
Corps mystique du Christ » vous le savez, si un de nos membres est dévitalisé, coupé ou arraché, il n’est plus bon 
à rien… 

Si nous ne nous laissons pas « animer » au sens fort et philosophique du terme par l’Esprit Saint, c’est-à-dire, 
pour reprendre les termes de la 2ème lecture, vivons selon les agissements de la chair et non de l’Esprit, alors nous 
ne sommes plus bon à rien ! 

 
3 S. Augustin, serm. 267, 4 : PL 38, 1231D. Cité in Catéchisme de l’Église Catholique, n° 797. 
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Voilà pourquoi il est plus que bon et salutaire que nous nous laissions réanimer par le souffle de l’Esprit Saint si 
nous sommes moribonds c’est-à-dire tièdes dans notre amour de Dieu ! 

Voilà pourquoi il est plus que bon et salutaire que nous prions pour l’Église demandant cette fameuse nouvelle 
Pentecôte tant de fois évoquée par St Jean Paul II. 

Une nouvelle Pentecôte non pas dans le sens d’une révolution qui changerait le dogme ou la morale de l’Église, 
non !  

Non nouvelle, dans le sens d’une effusion de l’Esprit Saint renouvelée, renforcée, dont nos générations qui 
composent l’Église du 3ème millénaire ont tant besoin ! 

On disait des premiers chrétiens : « voyez comme ils s’aiment » 

Qu’on puisse encore le dire 2000 ans plus tard. Qu’on puisse dire : voyez quel Esprit les anime, les fait vivre ! ce 

n’est pas l’esprit du monde, c’est l’Esprit de Dieu, c’est l’Esprit Saint ! c’est l’Esprit aux 7 dons merveilleux que sont 

la sagesse, l'intelligence, le conseil, la force, la science, la piété et la crainte de Dieu. 

C’est l’Esprit aux fruits non moins extraordinaires de Charité, de joie, de paix, de patience, de longanimité, de 

bonté, de bénignité, de mansuétude, de fidélité, de modestie, de continence, de chasteté. 

Cette semaine nous faisions mémoire de Ste Blandine, St Pothin et des 1ers martyrs de Lyon. Lors de son procès, 

Blandine répondit à son accusateur : « Je suis chrétienne ; chez nous, il ne se fait rien de mal. »4 

Puissions-nous de fait nous laisser sanctifier par l’Esprit Saint, embraser par ce feu de l’amour divin afin qu’on 

puisse encore dire : « chez nous il ne se fait, ne se dit, ne se pense, rien de mal ! » 

Et puisque nous parlons de Saints, ne nous lassons pas d’évoquer notre Sainte Thérèse qui disait :  

Je compris que si l’Église avait un corps composé de différents membres, le plus nécessaire, le plus noble de tous 
ne lui manquait pas, je compris que l’Église avait un cœur, et que ce cœur était brûlant d’amour. Je compris que 
l’amour seul faisait agir les membres de l’Église, que si l’amour venait à s’éteindre, les apôtres n’annonceraient plus 
l’Évangile, les martyrs refuseraient de verser leur sang. Je compris que l’amour renfermait toutes les vocations, que 
l’amour était tout, qu’il embrassait tous les temps et tous les lieux ; en un mot, qu’il était éternel. Alors, dans l’excès 
de ma joie délirante, je me suis écriée : Ô Jésus, mon amour ; ma vocation, enfin je l’ai trouvée ; ma vocation, c’est 
l’amour.5 

Puissions-nous comprendre que de fait notre vocation à tous, c’est d’être embraser par l’Esprit Saint qui est le 

Cœur de l’Église indissociablement lié au Cœur de Jésus ! 

Très Sainte Vierge Marie, Mère de l’Église, comme nous le fêterons demain, veillez sur l’Église ! veillez sur ses 

membres que nous sommes ! tant de dangers nous menacent… 

Première embrasée du feu de l’Esprit Saint dans ce Cénacle de Jérusalem, intercédez pour nous, réunis dans le 

Cénacle de Bougival ! Que l’on puisse dire non pas, ils sont ivres de vin doux ! 6 mais ivres de joie ! de la joie 

contagieuse de l’Esprit Saint quand il envahit les cœurs. 

Amen ! Alléluia !   

 
4 Lettre des églises de Lyon et de Vienne aux églises d’Asie et de Phrygie. (Cf. bréviaire : Office des lectures propres du 02 juin) 
5 Ms B, 2v-3v 
6 Ac II, 13-15 



4/4 
 

PRIERE UNIVERSELLE 

 
Le célébrant : Adressons nos louanges à Dieu. Au jour de la Pentecôte, Il a envoyé du ciel l’Esprit Saint sur les 
Apôtres. Supplions-Le dans la joie et de tout notre cœur : 
 
R/ : O Seigneur, envoie ton Esprit, qu’Il renouvelle la face de la terre. 
 
Prions pour l’Église en ce début du 3° millénaire. 
Prions pour notre saint Père, notre Pape François, les évêques, prêtres et diacres. 
Supplions le Seigneur d’envoyer abondamment son Esprit Saint sur son Église d’aujourd'hui, pour que tous ses 
membres, embrasés par l’Esprit Saint soient tels que « chez nous il ne se fasse, dise et pense rien de mal ». 
 
 
R/ : O Seigneur, envoie ton Esprit, qu’Il renouvelle la face de la terre. 
 
Prions pour les nations actuellement en guerre à travers le monde. 
Implorons avec foi et confiance le Seigneur pour qu’Il envoie son Esprit de Paix dans les cœurs, afin que la haine 
fasse place à la Charité et à la Miséricorde. 
 
R/ : O Seigneur, envoie ton Esprit, qu’Il renouvelle la face de la terre. 
 
Prions pour tous ceux qui connaissent l’épreuve de l’aridité, de la souffrance, de la tentation de la dureté du cœur.  
Supplions à nouveau l’Esprit Saint de venir en eux guérir ce qui est blessé, rendre droit ce qui est faussé, baigner 
ce qui est aride. 
 
R/ : O Seigneur, envoie ton Esprit, qu’Il renouvelle la face de la terre. 
 
Le lecteur : Prions les uns pour les autres afin que par cette Pentecôte grandisse au sein de notre communauté 
paroissiale l’unité dans la Charité et le zèle missionnaire pour annoncer les merveilles de Dieu. 
 

 

R/ : O Seigneur, envoie ton Esprit, qu’Il renouvelle la face de la terre. 
 

Le célébrant : Écoute et exauce, Dieu notre Père, la prière de tes enfants rassemblés en ce jour. 

Répands sur ton Église et le monde l’Esprit Saint en abondance et continue en nos cœurs l’œuvre d’amour que tu 

as entreprises au jour de la Pentecôte lorsque les apôtres réunis autour de Marie furent remplis de Ton Amour. 

 


